
 

 

Le 24 novembre 2019 

Incroyable mais Beaujolais ! 
18 000 coureurs au Marathon International 
du Beaujolais, nouveau record. 
 

@gillesreboisson 
 
Malgré la pluie qui s’est invitée en matinée, ils étaient 18 000 cette année pour courir le marathon, 
le marathon relais, le semi-marathon, la 13 km du Rhône ou encore la Family marathon. Déguisés, 
en famille, venant parfois de très loin, des plus grands sportifs aux simples anonymes, ils ont 
arpenté les vignobles, traversés des châteaux, des villages en fêtes, fait des haltes dégustations 
dans des caveaux, tandis que 1200 bénévoles se démenaient en coulisse.  
A noter que le rayonnement international de l’événement est toujours aussi fort avec 10% de 
inscrits qui venaient de l’étranger, pour plus de 70 nationalités différentes, avec notamment de 
fortes délégations israéliennes, russes, suisses, allemandes, irlandaises, belges, britanniques, et 
norvégiennes.  
 
 



 
 
Côté sportif, sur des courses rendues difficiles avec la pluie, c'est le kenyan Charles Kemei qui 
s'est imposé dans le marathon à l'issue d'une fin de course époustouflante, sous le regard de 
François D'Haene, star mondiale de l'ultra-trail et viticulteur dans le Beaujolais, parrain de 
l'épreuve. Charles Kemei remporte le marathon du Beaujolais en 2h25'42, devant le Caladois 
Renaud Jaillardon et l'éthiopien Dadi Legese. 
 
Côté féminin, la Kenyane Prisca Kiprono n'a laissé aucune chance aux autres concurrentes en 
reléguant sa dauphine, Juliana Carbonel à près de 24 mn. 
Avec son temps canon de 2h52'19, tout près du record de l'épreuve, celle qui découvrait l'épreuve 
n'a laissé aucune chance aux autres concurrentes. 
Derrière, Juliana Carbonel s'est offert une belle deuxième place en 3h14'01, juste devant Céline 
Aujogues (3h14'32). 
 
Sur la distance Semi-marathon, le champion de France de semi-marathon Julien Devanne 
l’emporte avec un temps de 1h10’57. Il devance le Russe Artem Tsibak et Laurent Bares. Chez les 
femmes, Clémentine Barbet l’emporte en 1h32’51 devant Perrine Bonnefond et Estelle Kargul. 
 
Enfin, sur la 13 km du Rhône, Pierre Barbet s'offre un triplé historique puisqu'il avait déjà gagné le 
semi-marathon en 2015 et le marathon du Beaujolais en 2017. 
Le caladois, qui participait il y a un mois au marathon de Metz pour les championnats de France, 
avait choisi de prendre le départ de la 13 kilomètres du Rhône cette année. Un choix payant 
puisque Pierre Barbet l'emporte dans le sprint final.  
Du côté des féminines, c'est la française Periault Léonie qui l'emporte en 49'09.  
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La plus grande course festive de France 
Avec 50% de coureurs déguisés, le Marathon International du Beaujolais ®, c’est d’abord la 
garantie d’une ambiance exceptionnelle entre vignobles et châteaux, un défi à la fois sportif et festif 
avec au programme 30 animations, 35 orchestres, 15 ravitaillements, 18 dégustations et 10 
châteaux traversés, tout au long des parcours vallonnés, tracés au cœur des crus du Beaujolais. 



Le Marathon International du Beaujolais ®, c’est également trois jours de sport et de fêtes avec 
autour des courses, trois rendez-vous incontournables : la Pasta-Party Beaujolais du vendredi soir, 
la Nuit du Marathon le samedi et un Dimanche au Hameau du Vin. 
 
Organisé par l’association des Beaujolais runners, le Marathon International du Beaujolais ® est 
aujourd’hui un acteur majeur et fédérateur de la dynamique et de la promotion du territoire 
Beaujolais, tant sur le plan institutionnel que sur le plan des partenaires économiques locaux. Ce 
record de participations est satisfaction pour les organisateurs, pour qui l’objectif d’atteindre le cap 
symbolique des 20 000 coureurs en 2020 est plus que jamais d’actualité. 
 
 

 
 
 

 


